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    Présentation

    La maîtrise de la vie appartient-elle à Dieu, à l'État, au législateur, aux magistrats, aux médecins, à l'individu lui-même, et, lorsqu'il s'agit de donner la vie à un enfant, aux futurs parents ? Le droit qui prescrit des règles applicables à tous peut-il se confondre avec l'éthique qui est une réponse individuelle et exigeante à une situation donnée ? Peut-il priver des hommes et des femmes de la liberté de procréer ou d'aider à la procréation ? Le droit peut-il dicter à la médecine les pratiques à suivre ou à proscrire et imposer aux médecins des règles contraires à la déontologie ? Peut-on à la fois dénoncer l'eugénisme, la supposée « recherche de l'enfant parfait » et imposer des critères pour les donneurs et les futurs parents afin de ne retenir que « les parents parfaits » et d'instaurer un « permis de procréer » ? Peut-on définir légalement les « bonnes » familles et les familles « nuisibles » à l'enfant : familles monoparentales, couples homosexuels ? Peut-on affirmer que le mariage est le garant de parents au-dessus de tout soupçon ? Les procréations médicalement assistées soulèvent des débats passionnés et leur appréhension par le droit est souvent troublée par les enjeux politiques, sociétaux, religieux qu'elles sous-tendent. L'association Louis Chatin, sous l'impulsion de Lucette Khaïat et Cécile Marchal, a lancé une recherche sur ce thème et réuni les personnalités les plus éminentes dans leur discipline, choisies en raison de leur contact direct avec la réalité des faits, de leur réflexion approfondie et de leur rigueur scientifique.
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Introduction

Vincent Lamanda [*] 


C’est un grand honneur pour moi de présenter les travaux des éminentes personnalités, juristes, médecins, psychanalystes, philosophes, qui ont accepté de réfléchir ensemble sur la maîtrise de la vie, par l’exemple des procréations médicalement assistées.

En organisant le colloque à l’origine de cet ouvrage, l’association Louis-Chatin se propose de continuer à tracer le sillon des droits de l’enfant, tout en approfondissant la réflexion à la lumière d’autres disciplines, qu’il s’agisse de la médecine ou des sciences humaines et sociales.

Coïncidence hautement symbolique, cette manifestation s’est tenue quelques semaines après que le prix Nobel de médecine a été remis au père de la fécondation in vitro (FIV), le Britannique Robert Edwards.

Les conséquences considérables pour l’humanité, des travaux de ce grand savant ne sauraient mieux être saluées qu’en rappelant que Louise Brown, le premier « bébé-éprouvette », est aujourd’hui une mère de famille de 32 ans.

Par leur avancée constante, le développement des méthodes issues de ces recherches scientifiques ne cesse de repousser les limites biologiques ou sociales, en permettant à des personnes toujours plus nombreuses de donner la vie en réussissant à vaincre le choc de la stérilité ou à surmonter l’obstacle de l’infertilité.

Cette révolution scientifique soulève de multiples interrogations qui tiennent, par exemple, à la place centrale qu’y occupe la phase de conception, au risque de devenir l’unique façon de se représenter l’enfant, de l’identifier. Plus en aval du processus, le statut des embryons est aussi facteur de trouble, notamment en cas de rupture entre les géniteurs ou du décès de l’un deux ; mais aussi, lorsque l’on envisage d’utiliser l’embryon comme source de cellules souches, ce que traduisent des expressions aussi dévoyées que « enfant-organe » ou « enfant-médicament ».

C’est dire combien les efforts pour faire progresser la réflexion sur les questions de bioéthique doivent être poursuivis. Dans ce domaine, la pensée humaine s’affronte aujourd’hui à de difficiles défis.

Au carrefour de plusieurs disciplines, au cœur de ce qu’il y a de plus intime et de plus mystérieux en tout être, les interrogations liées à la maîtrise de la vie suscitent l’affrontement de l’intelligence et de l’émotion, l’opposition irréductible de la raison et de la passion.

Aussi, à l’heure de la révision des lois bioéthique et alors que l’opinion publique questionne avec insistance les textes régissant la parentalité, il apparaît essentiel de porter aux débats la voix de l’enfant en tentant, à cette occasion, de définir la conception que nous nous faisons de sa place dans le monde et du respect de ses droits, dès avant même les origines de la vie.

Les enjeux médicaux, psychologiques et juridiques des techniques de procréation médicalement assistée (PMA) sont au cœur des thèmes présentés dans cet ouvrage. La confrontation des savoirs et de l’expérience irremplaçable des intervenants voit son intérêt intrinsèque encore accru par les éclairages de droit international et européen qui nous sont apportés par les meilleurs spécialistes de ces questions complexes. Avant même que le Droit ne s’en saisisse, la banalisation de l’assistance à la reproduction éveille la réflexion d’ordre éthique et psychologique.

Parmi ces techniques de procréation médicalement assistée (PMA), la fécondation in vitro (FIV) occupe une place centrale, en permettant à des femmes de porter un enfant qu’elles ne peuvent féconder dans leur chair. Elle est réalisée soit à partir des gamètes provenant des deux membres du couple, soit avec don d’ovocytes. Dans ce cas, la question de l’anonymat du don et de la détermination des parentés est évidemment posée. Elle se retrouve aussi dans le cas de l’insémination artificielle par donneur (IAD).

En opérant une dissociation de la fonction procréatrice qui multiplie, de fait, les cogéniteurs et les coparents, ces techniques ont aussi contribué à remettre en cause le modèle familial occidental ou famille nucléaire. De fait, les procréations médicalement assistées ont favorisé l’émergence de nouvelles formes parentales et de rapports de filiation détachés des seuls liens biologiques.

Faut-il, dès lors, en écho à une certaine demande sociale, encourager les possibilités illimitées qu’elles semblent offrir à la quête de parentalité, jusqu’à leur accorder une reconnaissance juridique, voire une consécration législative ? Convient-il, par exemple, de satisfaire des aspirations aussi légitimes que le désir de se perpétuer dans une descendance ou le besoin d’amour, jusqu’à reconnaître la licéité de la gestation pour autrui ?

Amorcées à mesure du progrès des procréations médicalement assistées, ces mutations bouleversent notre conception même des origines de la vie humaine. Elles induisent aussi de nouvelles formes d’identifications aux catégories légales traditionnelles dont les composantes sont étudiées ici à la lumière du droit positif.

En reconnaissant des effets juridiques à un processus qui opère une distinction tranchée entre procréation et gestation, le risque est grand de faire de l’enfant une chose, l’objet d’un marché, l’enjeu d’un déchirement, à l’instar de ce qui se passe déjà dans certains pays, notamment les États-Unis. S’il faut légiférer, c’est pour veiller le plus possible au respect de l’être humain à naître.

Dans la mesure où l’on contrôle l’intégralité du processus reproductif, dont il peut résulter une maîtrise croissante sur l’hérédité, la quête de principes moraux, de règles juridiques, se fait chaque jour plus pressante. Notre société doit d’autant moins s’épargner une réflexion sur les valeurs qui fondent sa propre identité, que cette dernière procède, pour l’essentiel, d’une conquête continue d’une dignité accrue de la personne humaine.

Je tiens donc à remercier tous les spécialistes qui ont bien voulu prendre part à ce débat. Leur réflexion ne manquera pas de définir les lignes de force qu’appellent de leurs vœux tous ceux que mobilise la noble cause des droits de l’enfant.




                            Notes du chapitre
                        
[*] ↑ Vincent Lamanda, Premier président de la Cour de cassation, président de l’association Louis-Chatin pour la défense des droits de l’enfant.
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